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Il faut être sous les Tropiques pour entendre que
si un tel ou tel produit manque sur le marché,
c'est dû au fait que la société opère des travaux
de maintenance des équipements.
C'est un disque rayé que ces gens-là ont l'habi-
tude de mettre sur les platines pour nous dis-
traire. On connaît la chanson par cœur. Tout le
monde la fredonne et elle a cessé d'être dans le
top 10 du hit-parade gabonais. L'autre jour, le
Dégé de Sucaf qui fabrique les morceaux de sucre
commercialisés chez nous a cru de son droit,
nous rassurer que la pénurie qu'on observait - et
qui, malheureusement, continue - n'était qu'une
question de jours. Comme ils n'ont pas de concur-
rents sur la place, on a avalé le topo. Comme le
font les mecs du gaz butane à la !in de chaque
année.
Il faut débarquer sous les Tropiques pour voir
des "capitalistes" se foutre des consommateurs.
Le marché leur est acquis et garanti, ils n'ont pas
besoin de marketing pour se faire une place au
soleil. Il ne leur reste qu'à nous emballer du sucre
en briques dans des feuilles, et on la bouclera.
D'ailleurs, en qualité et en quantité on n'a rien à
exiger. Le plus important est qu'on soit servi.
C'est déjà assez n'est-ce pas ! 
Au fait, depuis toujours, on nous a claironné que
le Gabon est une économie de marché, autre-
ment, de libre concurrence. Qu'attendons-nous
pour l'appliquer ? Ainsi, ces fantaisistes com-
prendront qu'ils ne peuvent pas indé!iniment
jouer avec nos nerfs. Tenez, qui se plaint encore
de pénurie d'huile de table ? Voilà la vraie solu-
tion quoi...

FA I T  D IVE R S
R ETR O UVÉ  P E N D U  DAN S  SA  C E LLU LEUn ressortissant sénégalais, Kiabé Moustapha, se seraitpendu en pleine nuit l'autre lundi dans une cellule de la bri‐gade de gendarmerie de Mélen où il était en garde à vue. Unsuicide con"irmé par le médecin légiste mais dont les cir‐constances laissent perplexes.

ÉC O N O M I E
R E C ETTE S  D E  L ' E TAT  :  O BJ E CT I F  TRAN S PAR E N C EUn atelier de trois jours associant les administrations desdouanes, des impôts et de la comptabilité publique s'est ou‐vert hier à Oloumi. Ce rendez‐vous, en droite ligne de celuide juin, vise à la transparence dans le recouvrement des re‐cettes "iscales.

C E P ,  B E PC  :  L E S  TR I C H E U R SDes cas de fraude sont appa‐rus lors des examens du Cepet du BEPC. Leurs auteurs en‐courent de lourdes sanctions :interdiction de prendre part àdes examens futurs pour lesélèves et conseil de disciplineassorti d'une exclusion duprocessus d'organisation des‐dits examens pour les ensei‐gnants.

C O M I LO G FA I T  L E  D O S  R O N D215 milliards de francs. C'estle chiffre d’affaires réalisé parle Groupe Comilog au premiertrimestre. Un résultat compa‐rable à celui de l'an dernier àla même période. Le reste del'année s'annonce toutefoissous de meilleurs auspices.

P O L I T I Q U E
Ndong Sima à la tête d'une “Alliance patriotique”

P O L I T I Q U E
Bitam : Edou Sima, le troisième larron

S P O RTS
Mangasport, leader tranquille

Le corps de Warren Amougou Mengue, 22 ans, a été repêché l'autre dimanche d'un
bras de mer aux Acae par les sapeurs-pompiers. Le jeune homme aurait succombé,
deux jours auparavant, aux coups répétés par ses copains. Ces derniers, au nombre
de trois et dont l'âge varie entre 18 et 23 ans, viennent d'être interpellés par le service
des affaires criminelles de la Police d'investigations judiciaires. Chacun d'eux a une
version différente des circonstances de ce drame, en même temps qu'ils semblent s'en
rejeter mutuellement la responsabilité.

U O B  :  LA  C O LÈR E  D U  S N E CA l'instigation du Snec, l'en‐trée de l'Université OmarBongo (UOB) était interditehier matin aux véhicules. Ma‐nière pour ses adhérents deprotester contre la suspensionde leurs salaires et le non‐paiement de la Prime d'incita‐tion à la recherche (PIR).
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BATTU À MORT !
Fait divers
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